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• 
• Du neuf le 7 Octobre 

Un article exclusif de Roland LEROY 
Membre du Bureau Politique du P.C.F. Directeur de l'Humanité 
Amis lecteurs des " Nouvellels de Loire­

Atlantique '" vous avez pris connaissance de 
l'article que j'ai consacré à la rénovation de 
" l'Humanité .. dans le numéro de " !'Huma· 
Dimanche "• magazine de la rentrée. 

Le 7 octobre, notre journal va faire peau 
neuve, avec un changement qui est loin de 
se limiter à des questions de format ou de 
mise en page. 

Au moment où le chômage se développe, 
où le pouvoir d'achat se dégrade, où la vie 
est plus dure chaque jour, il est indispensable 
de déchirer la grisaille de l'information uni. 
forme, de rompre avec la désespérance et le 
fatalisme distillés par tous les grands 
moyens d'information. 

Les mutations et l'avenir de la société fran­
çaise commandent à notre journal des trans­
formations qui ne sont, bien évidemment, ni 
les premières, ni les dernières à exprimer la 
vitalité, la véritable modernité de la presse 
communiste. 

La transformation du seul journal de parti 
à avoir survécu coïncide avec une mutation 
profonde du rôle de la presse écrite dans 
notre pays. 

La rapidité, la quasi-simultanéité entre l'évé­
nement et l'information à la télévision et à la 
radio conduisent les quotidiens nationaux à 
jouer de façon croissante un rôle de ré· 
flexion, d'analyse et de dialogue. 

Pour " l'Humanité "• ce rôle consiste à réta­
blir la vérité, à donner les informations dissi­
mulées ailleurs. Il est, de plus en plus, né· 
cessaire d'apporter des éléments complémen· 

taires pour aider le lecteur à former et assu­
rer son opinion. «L'Humanité'" journal de 
parti, y voit grandir l'importance de sa fonc­
tion auprès de ses lecteurs. Aujourd'hui, plus 
et mieux qu'hier, elle peut contribuer à une 
analyse réelle d'événements présentés le plus 
souvent aillleurs sous un jour désespérant. 

Ce rôle est d'autant plus décisif aujourd'hui 
que " l'Humanité " est Je seul titre de la 
presse française à refuser l'idée que la crise 
de notre société serait fatale. Les analyses 
et les réflexions de la presse communiste 
répondent à la fois au besoin social de réta. 
blir la vérité, de percer les silences officiels, 
mais aussi et surtout, de combattre la pres­
sion insidieuse et pénétrante qui s'exerce 
chaque jour à domicile, par le biais du tran­
sistor ou du petit écran. 

Un parti révolutionnaire ne peut vivre et se 
développer sans une presse de parti. Les 
plus intelligents des adversaires du Parti 
Communiste Français l'ont compris depuis 
longtemps. Ils s'évertue•t à caricaturer le 
contenu informatif du journal et à dissimuler 
les valeurs dont il est porteur. 

La vitalité et le retentissement de "l'Hu­
manité " dans la vie nationale constituent 
une véritable garantie de pluralisme. Et ce 
bien au-delà du courant d'opinion communiste, 

Aussi, AmlS lècteurs des « Nouvelles de 
Loire-Atlantique », je vous appelle. à réserv~r: 
le meilleur accueil à notre journal rénové a 
l'occasion de son premier numéro le 7 octo­
bre et à devenir de fidèles lecteurs dè 
.. l'Humanité ... Roland L~Ror 

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DES VÉTÉRANS 
JEUDI 24 OCTOBRE A LA FEDERATION 

Inscrivez-vous sans attendre. Cette importante réunion sera suivie du 
traditionnel banquet, elle aura lieu quelques jours après la conférence 

nationale du P.C.F. 

Le crime de Châteaubrïant aux Assises • • 

Une déclaration de la fédération du PCF 

Le pro: ès .de l'auteur de 
l'odieux crime de Châteaubriant 
rappell e oouloureusement quo 
des t ravailleurs immigrés ou 
d'origine ét rangère sont vic•i· 
mes dans notre pays de vio­
lences, d'attentats, de meurtres 
racistes. 

·Les communistes ont toujours 
combattu ic racisme, ses causes 
p rcfondes. Ce.ries-ci résident 
dans la crise de la société 
capitaliste. 

l a bourgeoisie, la droite, le 
grand patronat n'ont jamais 
hési té à faire appel aux réflexes 
l es plus bas afin de dévoyÊlr ·:a 
mécontentement et de préser­
ver leurs intérêts de classe. 

En faisant l 'apologie de solu­
tions ind i•Jiduel.Jes, en favori. 
sant les ré:act ions d'égoïsme à 
l 'égard des autres, en cJ ésignant 
des boucs émissaires face au 
chômage, aux probièmes de 

- notre société, à l'aggravation d~ 
la crise ... Les hommes et forces 
politiques qui tentent ains! de 
masquer leurs responsabilités 
se rendent coupables de la 
çlégradation des valeurs nu, 
maines et du développement de 
l' intolérance et discriminations 
racistes. 

l 'attentat · de - Châteaubriant 
es t survenu dans ce contexte,· 
au lendemain d"un verdict de 
clémence pour l 'agresseur d'un 

j eune Maghrébin et de l'assas­
sinat d'un jeune ou·Jrier turc, 

·militant CGT à Epône, par sori 
patron. 

Toute faiblesse face aux actes 
racistes doit être banni e, leurs 
auteurs condamnés. hl'oublions 
pas que le tueur qui compara't 
devant la Cour d'Assise s 'est 
réclamé du nazisme. 

Ceux qui, de là droite jusque 
dans les rangs du gouverne­
ment et du Parti soc.aliste -
par bas calculs paliticiens -
ouvrent complaisamment les 
médias à un Le Pen, comme 
encore récemment à ·propos 
d'un colloqciue sur une préten-

(Suite page 5) 

Du 
neuf le sept 

l'Hima 
La rénovation 

d'Octobre 

La ce llule 

Participez 
à la 

diffusion 
le 

7 Octobre __ 

de la section .......... _ 

............................................. commande .................. exemplaires 
du numéro du lundi 7 octobre. 

NOM : ............ ................................... Prénom 

Adresse : 

Téléphone : .............................. ........... du responsable. 

A renvoyer à G. RINC~ · Fédération de Loire-Atl;in. 
tique du P.C.F., 41, rue des Olivettes. 44000 Nantes. 
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1 tes1 
KORRIGANS 
1 J 

8, avenue de la 
République 

ST-NAZAIRE 
Tél. 22.44.79 

MAD MAX 
AU DELA DU 

DOME DU 
TONNERRE 

(dolby-stéréo) . 

RECHERCHE 
SUSAN 

QESESPE· 
REMENT 

POLICE 

LA 
CHASSE 

(int. - 18 ans) 

STRICTE· 
MENT 

PERSONNEL 

Horaires Les KORRIGANS 

Salle t : J., v., 1., m., 14 h 15 • 
20 h - 22 h 20 ; s. d., 14 h • 16 h 20. 
20 h - 22 h 20. 

Salle 2 : ). v .. !., m : 14 h 15 • 
20 h 15 • 22 h 25; S. d., 14 h 15 • 
16 h 25 • 20 h 15 • 22 h 25. 

Salle 3 : J .• v •• 1., m., 14 h 15 • 
20 h 05 • 22 h 20 ; S. d., 14 h 05 • 
t6 h 20 • 20 h 05 • 22 h 20. 

Salle 4 : J., v .. 1., m., 14 h 15 • 
20 h 10 • 22 h 25; S. d., 14 h 10 • 
16 h 25 • 20 h 10 • 22 h 25. 

Salle 5 : J .• v •• 1., m., 14 h 15 • 
20 h 20 • 22 h 20 ; S. d., 14 h 20 • 
16 h 20 • 20 h 20 • 22 h 20. 

• NOUVHLES DE LOIRE-ATLANTI ­
QUE PUBLICITE • 

S.A.R.L. au capital de 50 000 F 
Siège social : 41 , rue des 01 ivettes 
44000 NANTES • Tél. 40.89.72.28 

R.C-.S. Nantes 
N• SIRET 32151228700012 

Code A.P.E. : 5120 
Gérant : M. Maurice ROCHER 

Rédacteur en chef : M. J. BUSSON 
Associés à parts égales : MM 
M. ROCHER, G. GRAVOILLE, M . 
PRODEAU, J.·Y. COUPEL, Gilles 
BONTEMPS. 

Imprimerie Commerciale 
32, Bd Laënnec • RENNES 

C.P.P.P. n• 52 987 

Tirage moyen : 5 812 
Diffusion moyenne : 5 750 

UGC APOLLO GAUMONT 
DOLBY-STEREO dans les 2 SALLES 

• UGCAPOLLO ugc - 7 SALLES • 7 FILMS 

REPONDEUR: 20.15.31 

MAD MAX 
AU DELA DU DOME DU TONNERRE 

(dolby-stéréo) 

LIFE FORCE 
(dolby-mono) 

DANGEREUSEMENT VOTRE 

LES RIPOUX 
PAROLE DE FLIC 

(interdit moins de 13 ans) 

P.R.O.F.S. 
RECHERCHE SUSAN 
DESESPEREMENT 

A l'affiche 

à Nantes 
APOLLO 

1 - 13 h 40 • 15 h 50 • 19 h 40 • 
21 h 50 (film 20 mn plus tard) 
+ s. 23 h 55 : MAD MAX, AU· 
DELA DU DOME DU TONNERRE. 

2 - 13 h 25 • 15 h 40 • 19 h ~5 • 
21 h 40 (film 20 mn plus tard) 
+ s. 23 h 50 : LIFE FORCE. 

3 - 13 h 15 - 15 h 50 - 19 h 15 • 
21 h 50 (film 15 mn plus tard) 
+ s. 0 h 20 : DANGEREUSEMENT 
VOT.lE. 

4 - 13 h 30 • 15 h 40 • 19 h 30 -
21 h 40 (film 15 mn plus tard) 
+ s. 23 h 50 : tES RIPOUX. 

15 - 13 h 30 • 15 h 35 - 19 h 30 -
21 h 35 (film 20 mn plus tard) 
+ s. 23 h 30 : PAROLE DE FLIC. 

6 - 14 h 10 • 16 h 15 • 20 h tO • 
22 h 15 (film 20 mn plus tard) 
+ s. 0 h 20 : P.R.0.F.S. 

7 - 14 h 10 • 16 h 15 - 20 h 10 • 
22 h 15 (film 20 mn plus tard) 
+ s. 0 h 20 : RECHERCHE 
SUSAN DESESPEREMENT. 

COLISEE 

1 - 14 h • 16 h • 20 h - 22 h : 
TROIS HOMMES ET UN COUFFIN-. 

2 - 13 h 50 - 16 h - 19 h 50 - 22 h : 
8RAS DE FER. 

3 - 13 h 30 • 16 h 05 - 19 h 30 • 
22 h : DANGEREUSEMENT VOTRE 
(Dolby-Stéréo). 

GAUMONT 

t - 14 h 05 • 16 h 30 • 19 h 45 • 
22 h 10 : MAb MAX, AU-DELA 
DU DOME DU TONNERRE. 

2 - 14 h 05 - 16 h 30 • 19 h 45 • 
22 h 10 : BRAS DE FER. 

3 - 13 h 50 • 17 h - 20 h 30 : RAN • 
.. - 14 h 10 • 16 h 10 • 20 h 10 • 

22 h 10 + dim. 18 h : GYMKATA. 
5 - 14 h 10 - 16 h 30 ·19 h 50 • 

22 h 10 : POLICE. 
6 - 14 h 05 - 16 h \0 • 19 h 45 • 

22 h 10 : LA FORET D'EMERAUDE. 

KATORZA 

t - 13 h 50 • 16 h • 19 h 50 - 22 h 1 
POLICE. 

2 - 14 h • 16 h • 20 h • 22 h 1 
P.R.O.F.S. 

3 - 14 h • 16 h • 20 h • 22 h ' 
STOP MAKING SENSE (TALKÏNG 
HEADSJ (V.O.). 

.. - 13 h 40 • 16 h • 19 h 40 - 22 h 1 
PERFECT (V.F.). 

5 - 14 h • 16 h • 20 h • 22 h 1 
ALAMO BAY (V.F.). 

e - t3 n 45 . 16 h • 19 h 45 • 22 h 1 
BIRDY (V .F .). 

LE CINEMATOGRAl'HE 

Le Cinéma des enfants : 
- Mere. 25 et sam. 28 à 14 h 30 

et 16 h 30 : MARCHE A L'OMBRE. 
- M., J., v., 19 h 45 ; s .. 1., m., 

19 h 45 • 21 h 30 ; d.. 16 h 30 -
19 h 45 • 21 h 30 : LE NEVEU 
DE BEETHOVEN (V.O.) . 

- M., }. v .. 21 h 30 : LA BELLE 
ET LA BETE. 

OLYMPIA 

- Semaine, 14 h 15 - 20 h 15 ; 
dlm., 14 h • 17 h • 20 h 15 : 
RAN (V.O.) (dolby-stéréo). 
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place du 
commerce 

48.29.95 

AU DELA DU 
DOME DU 

TONNERRE 
(dolby-stéréo) 

BRAS 
DE FER 

RAN 
dolby-stéréo 

• 

GYM­
KATA 

1 

LA FORET 
D'EME­
RAUDE 

BIENTOT à I' UGC APOLLO 
NORBERT SAADA , .. ;:,., 

MICHEL SERRAULT CHARLOTTE RAMPLING 

ON NE· 

MEURT 
QUE DEUX FOIS 

UN l='!LM DE OIAlDGUE 

..;. 
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JACQUES DERAY MICHEL AUDIARD ~ 

LES FILMS DE LA SEMAINE • tA CHASSE. - Film réalisé par 
Wiiiiam Friedkin, d'après le roman de 
Gérald Walker. Avec : Al Pacino, Paul 
SOrvino, Karen Al len, Richard Cox. 

E,.,•oi>t l ·UIC w.ic 

• MAD MAX AU·DELA DU DOME 
DU TONNERRE. - Film réalisé par 
George Mlllèr. Avec : Mel tlibson, 
Tina Turner. 

• STOP MAKING SENSE. - Film 
réalisé par Jonathan Demme. 

• GYMKATA. - Film réalisé par 
Robert Clouse. Avec : Kurt Thomas, 
Tetchie Agbayani, Richard Norton, 
Edward l!ell . 

• BRAS DE FER. - Film écrit et 
Péalisé par Gérard Vergez. Avec : Ber­
''~rd Giraudeau. Christophe Malavoy, 
Ang~la Molina, Mathieu Carrière. 

9 LIFEFORCE. - Film. réalisé · par 
Tobe 11oot.er. Avec : Steve Railsback, 
Peter Firth. Frank Finlay, Mathilda May. 

9 P.R.O.F.S. - Film réa;isé par Pa­
tri·:• Schulrnann. Avec : Patrick Bruel, 
,...,rlcc Luchlnl. Laurent Came Ion, 
Chr!stophe Boursellle1. 

• TROIS HOMME! ET UN COUF· 
flN. - Film écrit et réalisé par Col :ne 
6-n «au .'\ne : André Dussollier, 
flnland Giraud, Mlatio:>i Bou}enah. Phi· 
f9:ne ct'r')y ·&Mti!!"- Dominique lava• 
a••rl. "4~r!l:e Vlllalt'lllgC.. 
J 0 AL&Jt() llAY. - l'Ttm ré•!:•~ par 
u.111a .,~. l(Vfl~ : A11rJ t.'19digar., Ed 

+larrls. Ho Nguyen. Donald Moffat. 
• LE NEVEU DE BEETHOVEN. -

Film réalisé par Paul Morrissey. 
Avec : Wolfgang Reichman, Dietmar 
l'rinz, Jane Birkin, Nathalie Baye . 

• PERFECT. - Film produit et réa· 
lisé par James Bridges. Avec : John 
Travolta, Jamie Lee Curtis, Marilou 
Henner, Anne de Salvo. 

• RECHERCHE SUSAN, DESESPERE· 
MENT. - Film réalisé par Susan 
Seidelman. Avec : Rosanna Arquette, 
Madonna, Aidan Ouinn, Mark Blum. e POLICE. - Film de Maurice Pia· 
lat. Avec : Gérard Depardieu, Sophie 
Marceau, Richard Anconina. Sandrine 
Bonnaire. 

• PAROLE DE FLIC. - Film réalisé 
par José Pinheiro. Avec : Alain Delon, 
.lacques Perrin, Flona Gélin, Jean-Fran· 
çois Stévania. 

e DANGEREUSEMENT VOTRE. -
Film réalisé par John Glèn. Avec : 
Roger Moore, Tanya Roberts, Grace 
Jones. 

• STRICTEMENT PERSONNEL. -
Fiim réalisé par Pierre Jolivet. Avec : 
Pierre Ard iti , Jacques Penot, Caroline 
Chaniol leau. 

LION D'OR· FESTIVAL de VENISE 85 
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SPECTACLE ANNIVERSAIRE 
Bois Donnant La Belle au 150 0 .,.,ume• 

1s •rt;stes - HALLELUJAtf 
GAUCHO clowns et acrobates 

tangos argentines CONTREPOINT 

:~.:~;~5;:;;umpfs sur !!lace! NAN TES 
PALAIS DE LA BEAUJOIRE 

~ Du 1er au 13 octobre 
LOCATION A PARTIR DU LUNDI 16 SEPTEMBRE ~ 

Prix des places : 60 F • 80 F • 100 F • 120 F 
Demi-tarif enfants jusqu'à 15 ans sauf les samedis à 21h. 

les mardis et vendredis à 20h30 
les mercredis à 15h et 20h30 
les samedis à 17h30 et 21h 

Les dimanches à 14h et 17h30 

LOCATION : Decré-Nouvelles Galeries et 
Palais de la Beaujoire: 10h à 12h30 et 13h30 à 18h. 

Les dimanches de 11h à 1.7h (à La Beaujoire uniquement). 

Tous renseignements : (40) 49.32.01 
ANCENIS : Syndicat d'initiative _ __ 83.07.44 
CHÂTEAUBRIANT: DB 44, 1 place Saint-Nicolas·-- 81.03.02 
LA'BAULE: Syndicat d'initiative - - · --24.34.44 
PORNIC: Syndicat d'!nitiative • • · - ·-· 82.04.40 
SA1NT -NAZAIRE : .Gil-Radio, 33 av. de la République __ 22.50.50 
CHALLANS: Ringeard Voyages, 14 place de Gaulle·- - 93.13.25 
LA ROCHE/YON : libr. de !'Etoile, 1 rue Clémen<::eau . ·-· .. 37.01.69 

z = 5 n mz trtMtt°tttr % m= 

Homm~ge aux martyrs 
de Châteaubriant 

DIMANCHE 20 OCTOBRE 

te 21 octobre 1941 tombaient, 
fusillés comme otages par les 
nazis, ':.1 patriotes résistants. 

le même jour, 21 otagés 
étaient également fusillés ·à 
Nantes et au'Mont-Valérien. 

Ces martyrs avaient fait le 
sacrifice de leur vie pour que 
vive la France, pour la dignité 
de -l'Homme, pour la Faix. 
DIMANCHE 20 OCTOBRE 1985 

Nous commémorerons cet 
anniversaire à . la Carrière des 
Fusillés de Châteaubr'ant. 

Le rassemblement aura lieu ·à 
14 heures, place du Château. 

A la Carrière des Fusillés, des 
allocutions seront prononcées 
par : 

Claude Billard au nom du Bu­
reau politique du P.C.F. 

Corentin André, membre du 
Bureau national de l'A.N.A.C.R., 

ancien combattant F.F.I. 
A 15 h 30, évocation artis­

tique et historique. 
• LA FRANCE AU CŒUR •. 
Mise en scène par Raoul Del­

fosse. 
Avec : Sophie Elert, Francis 

Lax, Raoul Delfosse, comédiens. 
Simone Bartel, grand prix du 

· disque de l'Académie Charles 
Cros, Pierre Cornevin, pianiste, 
qui interprèteront chansons et 
poèmes de Louis Aragon, Paul 
Eluard, Jean Ferrat. 

L'Amicale de Châteaubriant-
. Voves invite fraternel!ement les 
Anciens Déportés et Internés, 
les Résistants, les org:rnisations 
syndicales, la jeunesse à partici 
per à cette cérémonie du sou­
venir aux côtés de la population 
castelbriantaise et des départe­
ments de Bretagne. 

Dimanche 13 oct. : collecte départementale 
Dans l'ensemble du département , à l'exception de Château 

briant, un badge et une carte postale à l'effigie du Mémorial 
National de la Résistance seront proposés pour· financer l'amé· 
nagement de · la Sablière et couvrir les frais des diverses 
manifestations commémoratives. 

Participez aux collectages. S'adresser au Comité départe­
mental du Souvenir, Bourse du Travail, 8, rue Arsène-Leloup, 
44000 Nantes. 

NECROLOGIE 
Nous avons la douleur de 

taire connaitre à nos camarades 
et à nos lecteurs le décès de 
notre camarade Raymond Cail· 
leau, conseiller municipal de 
Rezé, survenu fin juillet. la non· 
parution de notre hebdomadaire 
de mi-juillet à fin août nous 
avait ~mpêché de le faire à 
l'époque. 

Membre du Comité fédéral 
du PCF durant de longues 
années, coni>eiller mu1licipal de 

Rezé pendant plus de vingt ans, 
Raymond avait recueilli l'estime 
de tous et restera en notre 
mémoire l 'image d'un militant 
actif et fidèle à son idéal. 

Que ses enfants at toute sa 
famille trouvent ici l'expression 
de nos plus sincères condo· 
léances. 

La Fédération 
de Loire-Atlantique du PCF. 
la rédaction des "' Nouvelles 

de Loire-Atlantique " · 

CLAUDE BILLARD • 
• 

Les travailleurs de la Navale peuvent compter 
sur le Parti Communiste Français 

Claude BILLARD membre du bureau politique du PCF 
devait déclarer devant les travailleurs des chantiers : 

la construction navale con­
naît une situation d'aggravation 
rapide. Elle est le résultat d'une 
politique mise en œu•re par le 
gouvernement socialiste, les 
armateurs, et qui se plient aux 
injonctions de la CEE. 

Le plan du nommé Lengagne 
actuellement présent en Loire­
Atlantique constitue une atta­
que en règle contre l 'emploi et 
le potentiel des industries 
navales. 

Depuis son application dans 
le département, ce sont des 
milliers d'emplois qui ont été 
supprimés, une orientation des­
tructrice qui se poursuit aujour­
d'hui ici aux chantiers et chez 
Dubigeon à Nantes. 

Selon la ·presse, le secrétaire 
d'Etat Lengagne serait venu en 
Loire-Atlantique pour écouter 
les hommes et les femmes qui 
y travaillent. 'fn fait d'écoute 
aux légitimes revendications 
des travailleurs de la navale, 
le gouvernement socialiste vient 
de faire charger et matraquer 
les travailleurs de chez Dubl­
geon par les CRS. 

Pour se faire entendre d'un 
gouvernement sourd aux asp1· 
rations des salariés et qui ne 
prête l'oreille qu'aux intérêts 
financiers du capital, les tra· 

vailleurs n'ont d'autre choix 
pour se faire entendre que 
d'engager l'action et la riposte 
pour empêcher les mauvais 
coups, pour inverser la ten· 
dance au déclin de la navale 
française. pour ne pas céder 
aux sirènes du consensus et da 
la résignation. 

Les récentes commandes ob­
·tenues aux chantiers sont à 
mettre au crédit de vos actions. 
de votre Intervention. 

C'est la confirmation des 
positions et propositions des 
camarades montrant qu'il est 
possible et nécessaire de s'en­
gager dans la mise en oeuvre 
d'une véritable filière nationale 
·des activités maritimes pour 
construire, naviguer, transpor· 
'ter et réparer françai s. 

Depuis 1982 ce sont plus de 
10 milliards de francs de fonds 
publics accordés à ia navale 
qui n'ont servi pour l'essentiel 
·qu'à financer les licenciements, 
la casse d'un secteur d'activité 
pourtant essentiel à notre indi­
pendance natioMle. 

Ces milliards de fonds pu. 
blics, il faut en exiger le con­
trôle et l'utilisation. lis doivent 

·assurer l'activité des chantiers, 
le mainti~n des emplois et de• 

sites, favoriser les commandes 
et la formation des travailleurs. 

Rien ne peut justifier, sinon 
la sacro·sainte loi du profit plus 
que jamais en vigueur dans 
l'entreprise nationale, que l'hé· 
morragie des effectifs se pour. 
suive, que le chômage partiel 
toujours en vigueur dans cer­
tains ateliers soit uti!isé par la 
direction pour gérer sa charge 
de travail en faisant appel au 
volontariat, ou à pratiquer les 
heures supplémentaires. 

les travailleurs de la navale 
à juste titre, ne sont pas déci· 
dés aujourd'hui plus qu'hier à 
a c c e p t e r l'inacceptable, ils 
savent d'expérience que dans la 
lutte pour l'empêcher, le Parti 
.communiste français est à leurs 
dtés. 

li soutient ici aux chantiers 
comme ailleurs les initiatives 
permettant d'assurer la sauve· 
garde et le développement de la 
construction navale. 

les travailleurs de la navale 
peuvent compter sur le Parti 
communiste français, par ses 
Initiatives, son action, ses pro­
positions, il ne négligera aucun 
·effort pour faire prévaloir les 
·Intérêts des travailleurs et ceux 
des régions concernées. 

JEUNES CONTRE L'APARTHEID 

Un appel du Mouvement de la Jeunesse Communiste 

l a Fédération de Loire-Atlan. 
tique de la Jeunesse commu· 
niste et l'Union des Etudiants 
Communistes (Nantes) àéclarent 
dans un communiqué commun : 

• Tous les jours, des jeunes, 
des lycéens meurent dE. la vio­
lence de !'Apartheid, depuis 
23 ans, un combattant de la 
justice et de la ·fraternité, Nel­
son Mandela, croupit dans une 
geôle •. 

• li suffirait de quelques dé­
cisions de Mitterrard et de 
Fabius pour que nos frères 
noirs franchissent un grand pas 
sur le chemin de leur libéra­
tion ... • • Comme hier, lorsque 
les jeunes communistes exi· 
geaient le départ de l'armée 
française d'Algérie, ou expri­
maient leur solidarité au peuple 
vietnamien, nous sommes au­
jourd'hui avec le peuple noir 

d'Afrique du Sud. Nous exigions 
pour lui venir en aide des 
sanctions immédiates contre 
Prétoria. 

Nous l'étvons fait avec des 
centaines de milliers de gens 
et de jeunes à la Fête de l'Hu­
manité, nous l'avons manifesté 
dans les rues de Nant es, nous 
poursuivrons nos actions au· 
près des jeunes et étudiants 
dans les tacs, lycées et cités. 

Nous nous féliciton.:; que l'exi­
gence des sanctions soit parta­
gée par de nombreux jeunes qui 
rejoignent d'ailleurs nos rangs 
à l'occasion des diverses mani· 
festations contre l 'ap:irtheid. 

Aujourd'hui les étudiants SO· 
cia listes et les trosk;stes, ca­
mouflés derrière UNEF ID, es. 
sayent de prendre la train en 
marche et appellent à un mee­
ting dans les prochains jours. 
L'UEC et la JC ne part.ciperont 

pas à cette manœuvre de récu­
pération. Les jeunes, les étu­
diants n'ont heureusement pas 
attendu que se révP.1llent ces 
gens, pour manifester ieur soli­
darité avec le peuple d'Afrique 
du Sud. Ils exigent des sano· 
tions immédiates de la pen du 
gouvernement sociaiiste. Com­
me nous le disions l'autre 
semaine dans les rue:i ds 
Nantes, • Mitterrand, Fabius 
pas de discours, des sanctions ~ 
certains voudraient cacher Id 
complicité du pouvoir qui llvre 
des armes aux fascistes de 
Prétoria, qui continue d'investir 
en Afrique du Sud et à impor­
t er le charbon de la honte. 

La J.C. et l'U.E.C. appellent 
les jeuna. à intensifier 1eurs 
actions de solidarité avec nos 
frères noirs. 

Nantes, le 23 St\:itembr«. 

3 



P.T.T. : CRISl-TH. S'f N VA f N GUlRR( 
En deux ans. plus de 5 000 

emplois auront été supprimés 
aux PTT. La budget 1936 prévoit 
de diminuer par deux les me-
6ures po..ir le personnel. ChJ­
que jour, le gouvernement dé­
sengage donc un peu plus les 
PTT du secteur public. Pour 
cela !es rapports qui :::nt pour 
noms Chevallier, Dauce~. Gour· 
rellier fleurissent. Ca sont les 
Nora-Mine d'hier. Comme !e 
patronat, le gouvernement aux 
PTT, cet été, a multiplié les 
mauvais coups c.ontre ïemploi, 
les droits statutaires comme le 
droit à mutation. En supprimant 
des services, il tente dil mettre 
en place la flexibilité. Il place 
des TUC sur les positions de 
tréwail Il a offert à certains de 
les loger à 1 800 F par mois ! 

A Nantes, dans cinq grands 
services postes et télécommu­
nications, sur une vingtaine a•; 
total, plus de cent emplois 
iSeraient supprimés. Nous pou­
vons estimer à plus!eurs cen­
taines les emplois menacés 
dans notre département dans 
fensemble des secteurs publics, 
et pour beaucoup des emplois 
féminins. 

Pour le gouvernement, les 
PTT ne sont plus là pour 
envoyer un télégramme, passer 
un PCV, diffuser rapidement 

·tes colis en ville, etc., mais li 
faut vendre du téléphone. li se 
trouve 'que les PTT ne fabriquent 
pas les postes à ;;Javier. Le 
ministère des PTT abandonnP. 
donc les usagers pour satis-

· faire les stratégies fmancières 
de profits immédiats des trusts 
de la téléphonie ... CGE, Thom, 
6on, et maintenant Philips :e 
Hollandais et ATT :'Américain. 

Le personnel aux PTT est atta­
ché au service public, à l'unité 

des deux branches, postes et 
telec:ommun1cations, au statut 
des fonctionnaires. 

Cela ne passe pas comme 1e 
veut le gouvernement. Le minis­
tère des PTT est en difficulté 
devant la réaction du personnel 
et ries usagers, con~r.: la suµ­
pression des PCV. A Nantes, 
celui-ci a continué d'être passe 
après le 1" septertbre. 

Le gouvernement mène ia 
bataille idéologique : les sup· 
pressions d'emplois seraient 
dues aux avancées technoJo. 
giques, alors que des dizaines 
d'emplois ont été créés avec 
l'automatisation des centres de 
tri depuis 1974 jusqu'en 82 et 
IP. ministre des PTT, en per­
sonne, n'a-t-il pas signJ en 1982 
un document sur la :TIOdernisa­
tion des services de r~nseigne­
ments avec l'arrivée de 1'1111-
nuaire électronique qui pré­
voyait 14 000 emplo;s dans ie 
pays. N'est-ce pas François 
Mitterrand, candidat aux prési­
dentielles, qui s'était engagé 
à créer 50 000 em:>!ois aux 
PTT? 

Désorienté, désabusa, le per. 
sonne! comprend mieux ce qui 
se passe. Il est profondément 
mécontent. La présence de la 
CGT, le combat, les explications 
qu'apportent les communistes 
dans les services ouvrent des 
perspectives. 

Le personnel de ~a distribu­
tion de la recette principale 
de Nantes a dit non à 80 % 
lors d'un vote orgamsé par la 
direction pour 30 suppressions 
d'emplois. 1 e personnel féminin 
de l'agence commerciale de 
St-Nazaire unanime ;iarce qua 
l'administration n'assure pas les 
remplacements du personnel et 
ne crée pas d'emplois, n'expé­
rimente plus la mise en infor-

matique des données tech· 
niques. 

Des exemples comme ceux­
ci ne vont pas mznquer à 
l'avenir, les communistes re­
troussent les manchts pour 
cela. 

L'ensemble du per.sonnel est 
appelé à , action aux télécom­
munications le 27 septembre 
avec le personnel des guichets 
des bureaux de postes : des 
bureaux-gares du ~cr11ice gé­
néral. 

Le ministère tente d'enrayer 
le développement ces luttes, 
par des atteintes à la dignité, 
au droit de grève. 

Dernièrement, il a monté une 
vaste provocation en interdisant 
le travail aux agents et aux 
cadres du central téJi•phonique 
de Nantes-Cambronne par la 
mise en place d'un plan (dit 
Crise-tel) qui n'est ut11;sé qu'e'l 
cas d'événements graves ou de 
guerre civile. Les entrées 
étaient interdites, ~'auf sous 
présentation d'un laissez-passer 
que bien sû~ beaucoup n'avaient 
pas. li était clairement annond 
au personnel que les mouve­
ments sociaux comme ceux de 
Thomson-CSF, de Dub1geon, en 
étaient la cause. 

Le monde du trav::iil a été 
transformé en ennemi mtérieur ! 
La réaction du persl)n11el a fa!t 
échec à la poursuite de ce 
plan. 

Dans les PTT. la lutte a sauvé 
des emplois, des acquis, permis 
des avancées comme les 35 
heures à la recette principald 
des postes de Marseille, ou 
l'indemnité mensuelle : de 300 
à 400 F au personnei féminin 
des agences commerciales. La 
lutte. avec les communistes, ça 
6e conjugue à tous les temps 
et tous les modes aux PTT. 
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' ~ ' ' ' ' 
~ FÊTE ~ ' ~ 
' ' ~ DE SECTION DE ~ 
' ' 
~ LA BASSE-LOIRE ~ 
' ' ' ' ' ' ' ' 
~ Samedi 28 Septembre ~ 
' ' ~ à partir de 10 h. 30 ~ 
' ' ~ Nouveau Stade de la Fremondière ~ 
' ' ~ Couëron ~ 
~ ' ' ' ' ' ' ' ' ' ' ' ~ TOURNOI DE FOOT - SPECTACLES ~ 
' ' ' ' ~ BARS ~ 
' ' ' ' ' STAN~ ' ' "" ' ' ' ' JEUX ' ' ' ' ' : FRITES... : 

' ' ' ' ' ' ' ' ' ' ~ Meeting ~ 
' ' 
~ avec Gé·ra rd RINCÉ ~ 
' ' ' ' ' Membre du Secrétariat fédéral ' 
' ' ~ Secrétaire de Io section de Bosse-Loire : 
' ' ' ' ~,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,l 

Du soleil, du monde, des 
adhésions les conditions 
étaient réunies le week-end 
d~rnior pour faire de la .,. fêt11 
de " Rive-Sud • à Rezé un grand 
succès populaire local. Com· 
mencée dès le samedi soir par 
un bal où affluaient 200 per­
sonnes dont de très nombreu'< 
jeunes, la fête se poursuivait 
dimanche dans une ambiance à 
la fois sympathique &t combat-

DU NEUF A LA FETE DE "RIVE--SUD" 
non-fatalité de la politique ac­
tuelle : " La casse et l'aus .é­
rité ne sont pas fatales, elles 
sont le résultat d'un cl1oix poli. 
tique •, et d'ajouter qu'on pou· 
vait ta:re autre chose : .. ne 
plus privilégier l'intérêt des 
grands capitalistes mais celui 
des travailleurs et du pays "· 

t!ve, à ~ r..:-n<l!"I JllOroS83 CC!t'I 
qui croyé'!ient y crouver :Io" 
~t.'mmunistP.s sombre!! et abat· 
ton . AYec plus dit 7!l0 bo~s <i.t 
aou~IMI placés, I' ecHH.~n li>!!5 de 
la ~ête attaint le mlfl'ill!..ir ni·1·:"11J 
dep11i1 11ix 111111 l2ll0 cl. plut 
qu'c,-n 19114} 

Autt1ur J"~..,.,e ~ci-na ;1ui '''' ,,.. 
S1Jccéder plusieurs ,.;iect3':·:cttt 
d.: qualité (I.e jetine Marc et ,..,., 
1l'in1e-;, !.!-; char.tf:urs de Co~ 
3!! el, "Pri!s le meeting, le 
groJtf!)" de ja;o:-rock B:ood~•· 
Ml!'f'yJ, l•l• stands d!l &~llul~s 
Ctoltnai~ent t'affiu::mce H !rai· 
s.:li:~nt rect-!te. 

Mais la politique n'y était 
bien sûr pas absente : les 
11 adhésions au P.C.F. et les 5 
au mouvement de la J.C. mon­
trent que le débat &t les dis· 

cui.sions furent au cœur de 
;,ette fête. 

Clau<le Constant, président du 
!1roupe co111muniste au Conseil 
municir:al de Rezé, ouvrait le 
meeting en taluant la mémoire 
de nntre camarade Raymond 
Cai!leau ré::emment disparu. 
L1.>~s scm intervention, il lllus­
cr"n 13 c:>habitation qui, à la 
tT'.ur.ir.in3iit;? de Rezé, fonctionne 
à plt·in e:1!re entre le PS et !a 
ù;·oi!::>, et ;>?levait l'app.-rtenance 
1fo d~;nüé-maire socilllbite à la 
for.detion de la rue de la Boë­
t!e où il se met à table avec des 
~ .. ms co!'l:ma Jt:j>Vé, Str.si et lu 

secrétaire d'Etat lemoine, entre 
autres. Claude Constant con· 
damnait le double langage des 
socialistes qui se donnent des 
allures de gauche à Rezé tout 

en appuyant la politique gou­
vernementale. Ainsi il faisait 
état de la dérobade du P.S. 
devant la proposition de voeu 
faite par le groupe communiste 
au dernier Conseil municipal 
(du vendredi soir) sur !'P.frique 
du Sud, exigeant du gouverne­
ment de véritables sanction.> 
économiques à l'encontre du 
régime de Prétoria et deman· 
dant la dés!gnation de Nelso11 
Mandela c::rr.me citoyen d'hon­
neur de b ville de Rezé. 

la président du groupe com­
muniste p::;issait ensuite la pa· 
role au secrét:iire de la section, 

Yann Vince, pour l'allocution 
politique du meeting. 

Celui-ci, commentant le suc­
cès de la fête, soulignait que 
" les communistes rassemblent 
du monde au soleil et cela fait 
de l'ombre à ceux qui, à droite 
comme à gauche, tablent sur ta 
mise hors jeu du Parti commu­
niste ... "· li faisait E<nsuite le 
bilan d'un été qui a vu d'aggra­
ver la situation des travailleurs 
et du pays et d'une r.-mtrée où 
" à Rezé, les ferm';!tures de 
classes ont sévi •>. A ce sujet, 
il évoquait la mobili5ation des 
part>nts d'élè~es grace à la­
quelle, dans deux grovpes sco· 
!aires rezéens, l'ouverture de 
classes menacées é:a1t obtenue, 
et démontrait là encore 1e 
double langage du député-ma:re 
de Rezé se glorifiant de son 
intervention déterminante alors 
qu'à l 'Assemblée Nationale il 
soutient la politique de M. Che. 
vènement. 

Yann Vince poursuivait son 
intervention en exp!,quant la 

Il appelait les travailleurs à 
ne pas se résigner, à lutter 
avec les communistes et à 
ne pas considérer comme 
" réglé d'avance le passage du 
relai entre le P.S. et la droite 
aux législatives ... 

le secrétaire de la section 
du P.C.F. insistait sur ! impor­
tance décisive du poids des 
communistes dans cette bataille, 
invitant notamment ceux qui 
envisageraient de s':ibstenir à 
réfléchir sur l'expérience en 
cours depuis 1981 et a1outant : 
" En s'abstenant de voter com­
muniste, il leur laisseraient (au 
P.S. et à la droite) " au con­
traire les mains libres "· 

Il concluait en appelant au 
renforcement du P.C.f. Appel 
entendu comme en témoignent 
les adhésions réalisées. Diman­
che, à la fête de " Rive-Sud "• 
les nombreux participan?s don­
naient vraiment l'impression 
d'avoir la volonté de .• faire du 
neuf avec les communistes "· 

HAUTE-INDRE : 
Une délégation de 
parents d'élèves 

Une délégation de::: parents 
d'alèves ~t d'enfants du pri­
maire et de la materrielle de 
Haute-Indre ont manifesté 1e 
17 septembre 85 en investis­
sant les locaux de l'inspection 
Académique. lis protestent con­
tre la suppression de 1 poste 1 / 2 
d'enseignant dans l 'école pri­
maire. Cette situation conduit 
à doubler toutes les classes et 
en particulier le C.P. 

Cette mesurE: de déoradation 
du service public conduit cer-

tains parents à se détourner 
de l'école laïque, ce que nous 
regrettons ; mais la respons:i· 
bilité en incombe à :'Inspection 
Académique. 

Cette vction soutenue par 
!'Amicale laïque de rlaute-lndre 
et par les élus communistes de 
la commune, a permis d'obtenir 
l'engagement d'une réunion tri­
partite avec parents d'élèves, 
représentants de la Fédération 
de la FCPE et de l'inspection 
d'Académie . Cette réunion aura 
lieu le 24 septembre 85. 



DIMANCH( 29 SlPUMBR( : OUVERTUR( · 0( lA CHASS( 
Voici les dates d'ouverture et 

de fermeture de la ::hasse pour 
la campagne 1985·1986. 

OUVERTURE. - Chasse à tir 
et chasse au vol : le dimanche 
29 septembre à 8 heures pour 
toutes les espèces de gibier y 
compris le lièvre, le faisan (coq 
et poule) et le grand gibier sou· 
mis au plan de chasse ; chasse 
à .courre et chasse sous terre : 
le 16 septembre à 7 heures. 

Perdrix (1). 
CLOTURE. - Chasse à tir et 

ch<isse au vol : le 28 février au 
soir pour tous les gibiers dont 
le grand gibier avec plan de 
chasse, sauf les exceptions et 
avec les précisions suivantes : 

- Le lièvre : fermeture le 
1" décembre au soir. 

- La perdrix : fermeture le 
17 novembre au soir pour •e 
Nord-Loire ; le 1"' décembre au 
soir au Sud-Loire. 

- Le faisan (coq et poule) : 
fermeture le 12 janvier au soir. 

- Le colvert : fermeture 1e 
15 février au soir. i 

- Les autres gibiers d'eau : 
fermeture le 28 février au soir. 

A compter du 13 janvier et 
jusqu'aux dates ci-dessus, le 
gibier d'eau ne peut être chassé 
que sur les étangs, rivières, 
fleuves, lacs, canaux du domaine 
public et les réservoirs ainsi 
que dans les marais non assé· 
chés et sur la zone de chasse 
maritime. 

- La bécasse : fermeture !~ 
28 février au soir (à compter du 

AR.MES · oE CHASSE ET . DE TIR 
ACCESSOIRES-REPARATIONS 

• 2 ANS de GARANTIE 
Pièces et main-d'œuvre 

e MISE en CONFORMITE GRATUITE 
e POSSIBILITE D'ESSAI 

sur cible 
(sur achat d'armes neuves) ~ I 

Y. BOUILLARD fl;~~~:~~?~se ~ t Jt.1 
Tel. .~S-52·62 ;...:i\~4iW.e· 

13 janvier uniquement dans les 
bois de plus de 3 hectares, 
sous-bois et au chien d'arrêt). 

- Les outres oiseaux de pas­
sage : fermeture le 12 janvier 
au soir. 

- Pour l<i chasse à courre üt 
sous terre fermeture te 
31 mars au soir pour tous le:> 
animaux de chasse à courre, 
fermeture le 12 janvier au soir 
pour le blaireau et le renard 
avec réouverture du 15 mars au 
15 juin au soir. 

Afin d'assurer la sécurité pu­
blique, la préfecture rappelle 
qu'il est interdit de faire usage 
d'armes à feu sur les routes et 
chemins publics ainsi que sur 
les voies ferrées ou dans les 
emprises ou enclos dépendant 
des chemins de fer, ou de tirer 
dans cette direction ou au-des· 
sus, de même qu'en direction 
des lignes électriques. 

Il est également interdit à 
toute personne placée à portée 
de fusil des stades, lieux de 
réunions publiques en général 
et habitations particulières (y 
compris caravanes, n.mises, 
abris à jardin) ainsi que des 
bâtiments et constructions dé­
pendant des aéroports, de tirer 
en leur direction. 

Le tir à !a perdrix est interdit 
sur les communes de : Blain, 
Bouvron, Campbon, La Chevalle-

Conc:Hllonnalre de vnala 

TOUSLESVtTEMENTS 
LEVl'S - LOIS 
WRANGLER 

BUFFALO LEE COOPER 
-<>­

BLOUSONS CUIR 
-o-

PULLS MARINS 

... o-
CABANS 

DIJ FFLE·COATS 

STOCKS 
AMÉRICAINS 

NANTES 
3 rue s.nteult 
Tél, 20-27-54 

21 rue de Stralb0Ut9 
(près rue de Verdun) 

3 a116e du Pott-MllUlard 
(pfës chAteau) Tfl. 47.15.94 

PARKAS 
BLOUSONS 

D'AVIATEURS 

TOUT L'HABILLEMENT POUR 

LA CHASSE ET LA PiCHE 
Clr'9 • Boite• • VHlff de ch .... , etc ... 

rais, Fay-de-Bretagne, Héric, 
Notre-Dame-des-1.,andes. Puceul, 
Ouilly, Safré, Sainte-Anne-sur· 
Brivet, Vigneux-de-Bre~agne et 
Malville dans sa partie située 

au nord de la R.N. 165. 
Par ailleurs, le tir -de la poule 

faisanne est interdit sur les 
communes de St-Mars-de-Cou­
tais et Ste-lumine-de-Coutais. 

BRl(R( • 

Le syndicat des Marais de Donges aurait décidé sans conce~at~on 
le creusement d'un nouveau canal! 

• 

Monsieur le P.-ésident, 

c ··est . avec stupéfaction Que 
j'ai appris que le Syndicat des 

due • invasion des immigrés • 
portent de lourdes responsabi. 
lités. 

Les communistes appellen: 
les jeunes, les travailleurs .à se 
mobiliser contre la xénophobie, 
le racisme, à s 'attoQuer en 
luttant contre la crise, aux 
racines du mal en agissant ;iour 
une société garantissant à cha· 
cun le droit au travail, au lo­
gement, à la santé, à l'éducation 
et la formation, à la cuirnre. 

Marc JUSTY, Maire de St-Joachim interpelle le président du syndicat 
Marais de Donges avait décidé 
de faire c~euser très procha_i· 
nement un canal de 4 mètres 
joignant le canal de la Boulaie 

(au niveau du pont de Maronf)iel 
à la cwée qui rejoint Mazin au 
copis de l'Algère. 

Je vous rappelle. Monsieur 

le Président, que, par iettre du 
28 juin dernier, naus vous 
avions interrogé sur votre pro­
gramme 85, ceci dtlns Je but 
de coordonner nos actions de 
nettoyage de marais. A cette 
occasion, vous n'avez fait au­
cune allusion à ce projet, pa3 
plus que lors des réunions de 
commissions sur J'P.tude d'im­
pact du programme ::.hménaqe. 
ment hydraulique des bassins; 
du Brivet. 

Je suis obligé de constater 
que le syndicat des Marais da 
Donges a une bien curieuse 

- conception de la co~certat1on. 

Est-ce trop de parler en J'or:­
currence de décision <irbitra1re ? 
Et de p!us illégale puisque, 
d·après le P.O.S., Je 1èglement 
de la zone NDa dans laquell-.l 
se trouvent les terrains qui 

seraient traversés par ce canal 
stipule que tous trav.:iux mod'­
fiant le site et le paysage 
doivent faire l'objet o'une de­
mande d"autorisation déposée 
en mairie. 

J'aimerais connaître officielle­
ment, Monsieur le Président, 
quels sont vos projets précis. 

- Est-il exact que le Syndi · 
cat des Marais de Dor.ges 11 

décidé le creusement d'un tel 
canal à t ravers la Bou.aie ? 

- Avez-vous soum:s ce pr'J· 
jet à M. le Président de l 'Union 
des Marais du bassin du Brivet 
dans le cadre de l'étc1de d'im­
pact du programme d';1ménage­
ment hydraulique du b;;ssin du 
Brivet ? 

- Avez-vous co·1tecté leci 
différents propriétaires des ma­
rais qui seraient traversés par 
ce canal ? 
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~ École fédérale ~ 
: Une école fédérale du P.C .F. réservée aux cadres : 
\ des cellules et sections, se déroulera du 5 au 13 octo- \ 
\ b \ \ re . Les inscriptions des sections doivent parvenir l e , 
: plus tôt possible à la fédération. Responsable à l 'édu- : 
\ cation : Michel MOREAU. ' 
\ ' ~ .. ,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,.~ 

LE CRIME DE CHATEAUBRIANT AUX ASSISES • • 
Une déclaration de la fédération du PCF (suite) 

L'Histoire du PCF est jalonnée 
d'action pour la libérfltion des 
peuples, de luttes contre le 
colonialisme et pour la libéni­
tion nationale. De nombreux 
militants communistes ont fait 
le sacrifice de leur vie pour 
vaincre la tyranie, la barbaria 
nazie, comme les 27 h.1sillés de 
Châteaubriant le 22 octobre 
1941. 

t.'inadmissible cérémonie au 

cimetière de Bitburg à laquelle 
a participé Reagan, c1estinée à 
réhabiliter les sinistrt?.s SS hit­
lériens. ies campagnes en 
France même contre 1a Résis­
tance avec l'affaire Bosco télé­
guidée de l'Elysée ... 'k' sont pa.:; 
des erreurs. elles s'inscriven• 
dans une vaste entnprise en 
vue d'effacer, de dénaturer, de 
falsifier les leçons de l'histoire. 

Le tueur de ChâteaL1briant ::i 

assassiné en se réclamant du 

nazisme, il clame qu'il a votè 
Le Pen ... 

Du gouvernement socialiste 
à l'extrême droite. avec le con­
cours des grands motens dïn­
formation, faire oubli3r le rôle 
des peuples qui luttèrent contre 
le fascisme, l'action de :a 
Résistance et la place que les 
communistes y ont •Jrise. co.1 
duit à la banalisation des hor­
reurs du nazisme. Co1nbattre le 
fascisme, le racisme, .; 'est lutter 

pour la dignité et les dmlts l1e 
l'Homme en France et dans !e 
monde. Les commun;sttt~ af). 
pel lent 1es jeunes, tous ht1 
gens, à repousser ces C!lffiP'9' 

gnes dangerem:es pour I& dé­
mocratie et à exprimer le'-lr 
solidarité avec les peuples qui, 
comme nos frères rl'Afrir;ua du 
Sud, luttent pour la iibS<"té. 

Nantes( le 24 se~...re 35. 
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RfNAUll • Meunier de Ouerlon - C P 10 ... ! " la logique Besse " • 

l '.aventure américaine ? Une impasse et un gouffre financier : comme le tonneau des Danaïdes 
ou l'on versèsans œsse mais qui n'estjamais plein... ' 
Renault a raclleté AMC, un canard botteux americain et y a laissé 5 milliards d'investissements en 
cinq ans ! Aujourd'hui, les chittres .tombent : les ventes ont baissé de 30 % en un an . Sous le 

· sceau du secret. on annonce au conseil d'administration qu'il faudra un million de dollars pour 
boucher le« trou • 1985. Et davantage encore l'an prochain, selon des prévisions optimistes ! 

NANTES • • 

L'ESPACE CONFISQUÉ 
Il est très rare qµ'un commis­

saire enquêteur émette un avis 
défavorable au terme d'une 
enquête d'Utilité Publique. 

C'est pourtant ta conclusion 
émise pour cene concernant la 
ZAC de l'Eraudière. 

La municipalité Chauty faisant 
- fi des dispositions du POS- qui 

préservent des zones destinée& 

à recevoir des équipements 
sportifs, a confié à un Investis· 
seur privé l'aménagement de 
cette ZAC de J'Eraudière. Com­
ment s 'éto11ner alors que la 
conception des zones de loisirs 
se soit transformée. La promo­
t eur voulant un quarti er avec 
des résidences de haut standing, 
l es espaces verts ne répondent 
p!us aux besoins du grand en­
aemole du Port-Boyer, mais 
_sont pr ivatisés ou disposés de 
façon à valoriser le standing 
de la ZAC. 

La loi du profit passe a;n.int le 
cadre de vie des cl~és popu· 
laires situées à la périphérie .:'<> 
la ZAC. ta politique de la muni. 
cipal!té en rnai:-"re tl \:rne nage-
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ment de l'espace prend ici toute 
sa dimension. C'est un choix 
de classe au profit de quelque:> 
privilégiés argentés au détri· 
ment de milllers da gosses et 
de famil·les habita;1t les tours 
du Port-Boyer. 

Aussi les jardins tamiliaJX. 
sont purement supprimés, uri 
terrain de foot prévu près des 

tours et à proximité d'un étil· 
blissement public d'enseigne. 
ment du second degré est dé­
placé loin de ceux-ci et livré en 
priorité à l'occupat ion d'une 
association privée Dom Bosco. 

I! faut rappeler que lors de 
l'é'laborat ion du POS, la popu­
lation y avait été largement 
associée ainsi que ses associa· 
tions, les élus communistes ont 
joué à l 'époque un rôie impor­
tant pour faire prendre en 
com1)te !es problèmes, les re­
vendications des habitants du 
s':!cteur. Aujourd 'hui, les com­
munistes avec leur ce llule du 
Port-Boyer défendent les inté­
rêts des habitants cont re !a 
cconfiscation de I 'espa':e au ser­
vi;:e d in térêts privés. 

Des pièces fabriquées en Turquie reçoivent à Nantes l'estampille CPIO! 
Les salariés àe la CPIO s'in· 

quiètent. 230 emplois ont déjà 
été supprimés et la direction 
indique qu'un prochain comit~ 
d'établissement doit étudier les 
modalités de nouveaux départs ! 

La logique Besse est en mar. 
che, le syndicat CGT de la CPIO 
a clairement dit qu'il "<intendait 
lutter pour Je maintien de l'en­
treprise dans Je groupe Renault. 
L'éventualité de la vente de la 
filiale à un groupe étranger a 
alerté la CGT qui dénonce le 
fait que l 'on puisse envisager 
à la Régie & la vente riu savoir­
faire de la CPIO avec son 
centre technique qui est l'un 
des plus performants u'Europe •. 

Les travailleurs de l'entre· 
prise nous ont informé que 
récemment ils avaient inter­
cepté un camion ·•enant de 
Turquie et chargé de joints de 
lunettes arrière et pare-brises, 
pour recevoir dans l'usine de 

Carquetou l'estampille CPJO. 
D'autres produits arrivent aussi 
.d'Espagne pour la même opé· 
ration. 

On licencie en France et l'on 
importe des produits tabriqués 
auparavant ici. La lutte çst enga 
gée à la CPIO pour maintenir 
les produ::tions et défendre des 
revendications liées à la durée 
du travail, à la prime de fin 
d'année, aux salaires et contre 
la flexibilité. 

Comme les autres salariés du 
groupe, ceux de la CPIO, avec 
leur syndicat CGT et les com­
munistes, exigent la sortie de 
la petite Renault, la X 45, devant 
remplacer ia R 4. La CPIO a 
investi en études pour ce me· 
dèle populaire qui rionnera it 
beaucoup de travail à la Régie 
en ·lui permettant cie recon· 
quérir le marché. 

Mais telle n'est pas la logique 
de 1l 'homme du gouvernement 

mi::i en p1ace à la téte de la 
Régie. La vente .du siège et 
des ateliers de la succursale, 
boulevard Meunier de Querlon, 
après la disparition du hall de 
la rue Contrescarpe, ne contrî· 
buera pas à fidéliser de la clien· 
tèle pour laquelle le service 
après-vente sera plus éloigné. 
Au nom de la sacro-sainte ren­
tabilité financière Bes::;e elague 
filiales, su~cursales ... Renault a 
besoin d'argent frais pour com· 
bler l'hémorragie de son aveil· 
ture américaine, l'avenir est 
sacrifié, les ventes baissent, les 
emplois disparaisse01t, mais 
Edith Cresson et le gouverne· 
ment sont satisfait ! 

A Meunier de Ou~rlon , les 
• Renault • arborent un badge 
jaune et noir en forme de Io.. 
sange - logo mondialement 
connu de ia Régie - où il e:H 
inscrit • Touche pas à Renault• 
et observent chaque iour d~s 
arrêts de travail. 

Développer lagriculture française en améliorant les conditions de 
vie et de travail des exploitants agricoles familiaux . 

Tel est l'objectif d':.me propo. 
sition de loi datant du mois de 
juin et présenté par les députés 
communistes. Le texte de Cd 

document qui concerne : l'âge 
de la retr&ite, les baux ruraux. 
les bovins, ·le carburnnt, ta co­
e~ploitante, les coopérative&, 

ARTISANS ET COMMERÇANTS 
Un projet de loi du groupe Communiste 

Le groupe communiste à 
l'Assemblée Nationale a déposé 
un important projet de loi. Ten­
dant à défendre et à améliorer 
dans les domaines économique, 
social et fiscal l'artisanat et le 
commerce indépendant. 

- les lecteurs des « Nouvelles ,. 
·qui souhaitent en avoir connais. 
sance pourront se le procurer 
pour la modique somme de 2 F 
auprès de la Fédération de 
Loire-Atlantique du PCF, dès le 
début du mois d'octobre. 

les exploitants agricoles, 'l'impôt 
sur la fortune, les jeunes agri­
culteurs, lè lait et produits la:­
tiers, 1es ovins, la politique 
agricole commune, les porcins, 
les prestations sociales agri· 
coles, les prix agricoles, fo 
revenu agricole, les S.A.F .E.R. 
et les structures agricoles -
est à la disposition des cellules 
rurales pour diffusion auprès de 
leur section ou de :a Fédéra. 
tion (facturé 1 F l'examplaire) 

les commünistes peuvent 
faire adresser ce document aux 
personnalités du monde ag•I· 
cole et exploitants de •leur 
connaissance et · le :diffuser 
sur les foires et marchés. 

EMPRUNT D'ÉTAT 
SEPTEMBRE 1985 

9,90% DURÉE 9 ANS 
(TAUX ACTUARIEL BRUT 10,61 %) 

TAUX REVISABLE 9,90 % 
(la première année) 

DURËE 13 ANS 

Renseigne%-vous auprès des Banques 
des Comptables Publics et des Ets Financiers 

CLOTURE SANS PREAVIS 

ATIL-1N181 le5 
nouueHe5 Bilan au 31 Décembre 1984 

Durée de l'exercice : 12 mois • Exercice précédent : 12 mois 
BILAN ACTIF 

Exercice clos le 31 -12-84 

BRUT AMORTISSEMENTS 
PROVISIONS 

NET 

339 182 

Exercice clos le 31 ·12·84 
31 5 359 

Exercice olos le 3112·84 

664 319 

670 811 

(6 492) 

23 823 315 359 

BILAN PASSIF 

COMPTE DE RESULTAT DE L'EXERCICE 

Total des produits 

Total des charges 

Bénéfice ou perte 
(Total des produits • Total des charges 

Exercice clos le 31-12-83 
NET 

214 920 

Exercice clos le 31·1 2·83 
214 920 

Exercice clos le 31-12-83 

546 733 

554 374 

(7 641) 



UN LIVRE AU PROGRAMME SCOLAIRE En 1986 avec le nouveau mode de scrutin 

UN VOTE DIFFÉRENT 
Eduquer, c 'est faire un hom­

me. Ou plus exactement, c'est 
apporter à un petit homme les 
moyens de se faire lui-mêm<:. 

Et dans cette construction 
doit entrer comme élément 
essentiel, la conscience que 
chacun de nous ne peut se 

réaliser que grâce aux apports 
des autres . Notre pstrimoine 
génétique nous permet de deve­
nir un homme, mais il ne nous 
-l'apprend pas ; d'autres hommes 
,sont nécessaires qui nous 
transmettent toutes les riches 
ses que !~s hommes cnt peu a 
peu créées : concepts qui nous 
permettent de déchilfrer l'un: 
vers, espoirs qui nous entraf. 
nent à transformer le mondP., 
exigences qui nous obligent à 
nous transformer nous-mêmes. 

En mars 1986, les électrices et les électeurs vote­
ront pour élire les députés. La loi ayant modifié le 
mode de scrutin, les nouvelles dispositions doivent 
être connues de tous. 

! r 
E 

1 

SOLIDARITÉ 
AVEC LE MEXIQUE 

Un appel du 
SECOURS POPUl.AIRE FRANÇAIS 

• S.O.S. MEXIOU~ ,. 

r1 rofondément ému par l a cata~trophe 
qui vient de frapper le Mexique. le Co­
mité de Nantes du ~ecours Populaire 
Français, 22, quai Ernest-Rennud, lance un 
appel pressant à tous les IJens d~ cœur 
pour venir eri aide aux familles éprouvées. 

Le Comité d., NP.ntes a..:cepte les dons 
en esrèces ~ par chèques, à adresser 
à notre C.C.P. 2082.26 S NANTES. 

(lndi•1uer ~r les sinistrés du Mexi­
que}. 

Mais les contacts entre hom­
mes ne peuvent être exempts 
de conflits : ·comment organiser 
notre vie commune pour que 
ces conflits. sans être gommés. 
soient sources non Je destruc­
tion mais d'enrichissement? 
C'est cela sans doute le ~ ci­
visme • : avoir en face d 'uri 
autre non pas le réflexe de le 
dominer ou de le dépasser, 
mais le réflexe de !'accueilli•. 
ipour qu'il nous aide à nous 
dominer et à nous dépasser 
nous-mêmes. 

Est-ce utopique ? Je crois au 
contraire que c'est la seule 
attitude réaliste pour ceux qu1 
ont compris que chaque homme 
est un membre de l'espèce qui 
a reçu un don étrange : le pou­
voir de s'attribuer des pouvoi ·s. 
à soi-même. 

Albert JACQUARD. 

Ce livre est en vente au 
Livre Ouvert, 21, rue du Cal­
vaire, Nantes. 

Le système électoral de type majoritaire appliqué 
jusqu'ici conduisait à de graves injustices. Il privait 
des millions d'électeurs à leur représentation à l'As­
semblée Nationale. Il pénalisait le Parti Communiste 
Francais en réduisant de près de la moitié le nom­
bre de députés auxquels il avait droit en fonction 
des voix obtenues. 

A partir du prochain scrutin, l'élection aura lieu 
avec un système de représentation proportionnelle 
sur la base de liste départementale de candidats. Le 
nombre de députés obtenus par chaque liste dépen­
dra de son score dans le département. 

IL N'Y AURA QU'UN SEUL TOUR DE SCRUTIN. 
Chaque électeur pourra donc exprimer ses préfé­

rences, voter pour les idées. les plus proches des 
siennes, et effectuer un libre choix entre les listes 
de candidats. 

Ainsi chaque voix portée sùr les listes présentées 
par le Parti Communiste Français comptera ; chaque 
voix sera utile, chaque voix sera efficace. 

Dans chaque quartier, ville et village, quelqu'y 
soit l'influence des communistes, chaque voix re­
cueillie aura partout la même valeur, elle contribuera 
à ' l'élection de députés communistes. 

De plus, en 1986, l'élection au suffrage universel 
pour la première fois, des conseils régionaux aura 
lieu en même temps que cellè des députés. Le mode 
de scrutin sera identique. Le vote pour les listes 
présentées par le Parti Communiste Français per­
mettra donc d'élire des conseillers régionaux com­
munistes. 

nu 0( NANUS : 9 -10 NOV(MBR( 
TOUT LE MONDE SUR LE PONT ... 

Les Nantais sont -::onfrontés 
aux dures réalités de ia rentrée, 
qui suit les coups bos porté3 
à l'économie de notre ville, à 
ses travailleurs : après Creusot­
Loire, la S.E.B., les A.C.B, 
aujourd'hui Dubigeon ... 

Bien sûr, la riposte r.'est pas 
toujours à la hauteur des coup.~ 
portés par le patronat et le 
parti socialiste. Bien des illl1-
sions subsistent encore. 

Mais les choses bougent tant 
les faits sont criants, éclairés 
encore par nos explications. 

Ce climat de rentrée exige 
de la part des communiste:> 
nantais, une action militante 

combative, qui éclaire sur les 
responsabilités, qui oonne co.1-
fiance à ceux qui souHrent. 

Aller vers les gens. comba­
tifs et déterminés, voilà ce qu~ 
nous devons être. 

La vignette • bon de soutien •, 
qui à la fois nous engage, per­
me't le contact, le débat, nous 
donne les moyens de notre 
lutte, assure le succès de la 
plus grande fête po!itique de 
Nantes. 

Mais cette marche vers Id 
succès ne s'improvise pas. Elle 
doit être organisée. 

Toutes les réunions et assem-

blées doivent être mises à 
profit, utilisées pour faire le 
point de la situation et organi­
ser la diffusion de I ~ vigntJtte 
de la façon la plus efficace : 
en allant voir tous les adhé­
rents, tous les amis que nous 
connaissons, . en organisant le 
porte à porte dans les cités, en 
stimulant 111 diffusion devant et 
dans les · eo·treprises, en pre­
nant avec <1Udace, déLa•mination 
toutes les initiatives pour fai1·e 
èonnaître 'notre fête . 

Alors d'accord? On s'y met 
toutes et tous ? 

· Oui ! et bien tout le monde 
sur le poht. 

GESTION DE CÉNERGIE 
S.A. FERRANDON 
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